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Il existe des gestes dans la liturgie qui passent inaperçus pour beaucoup de fidèles, et
pourtant ils renferment une profondeur spirituelle immense. L’un d’eux est cet instant bref,
presque silencieux, où le prêtre prend l’étole… et l’embrasse.

Cela peut sembler un détail insignifiant. Pourtant, dans la logique de la foi, les plus petits
signes contiennent souvent les plus grands mystères. Et ce geste, en particulier, nous parle
d’amour, de don de soi, d’autorité sacrée… mais aussi de responsabilité.

Aujourd’hui, nous allons entrer dans le sens profond de cet acte, en parcourant son histoire,
sa théologie et, surtout, ce qu’il peut nous enseigner pour notre vie chrétienne.

Qu’est-ce que l’étole et pourquoi est-elle si importante
?
Avant de comprendre le baiser, il faut comprendre ce qui est embrassé.

L’étole est une bande de tissu que le prêtre place sur ses épaules. Ce n’est pas un simple
ornement. Elle représente le pouvoir sacerdotal, c’est-à-dire l’autorité qu’il a reçue dans le
sacrement de l’Ordre pour agir in persona Christi — dans la personne de Jésus-Christ.

Dès les premiers siècles de l’Église catholique, l’étole a été un signe du ministère sacré. Les
diacres la portent en diagonale ; les prêtres et les évêques la portent sur les deux épaules.
Elle est, en un certain sens, le « joug doux » dont parle l’Évangile :

« Mon joug est doux, et mon fardeau léger » (Mt 11,30).

L’étole ne symbolise pas un pouvoir humain, mais un service sacrificiel.

L’origine du geste : une tradition pleine de sens
Le baiser de l’étole n’est ni un geste improvisé ni une pratique récente. Il fait partie de la
tradition liturgique, particulièrement visible dans la forme extraordinaire du rite romain, mais
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également présent — de manière plus discrète — dans la forme ordinaire.

Lorsque le prêtre revêt les ornements, en mettant l’étole, il prie :

« Rendez-moi, Seigneur, l’étole de l’immortalité que j’ai perdue par
le péché de mon premier père… »

Et, dans de nombreux cas, il l’embrasse.

Pourquoi ?

Parce que, dans la tradition chrétienne, embrasser une réalité sacrée est un acte de
vénération, d’amour et d’engagement. On n’embrasse pas un objet, mais ce qu’il
représente.

De même que l’autel est embrassé — symbole du Christ — ou que l’Évangile est embrassé —
Parole vivante de Dieu —, l’étole est embrassée parce qu’elle représente le sacerdoce du
Christ confié au ministre.

Un geste d’amour… mais aussi de crainte sacrée
Voici une clé essentielle.

Le baiser n’est pas seulement un signe d’affection. Il est aussi la conscience de la
grandeur et du poids de la mission.

Le prêtre embrasse l’étole comme pour dire :

« J’aime ce ministère que j’ai reçu »
« Je reconnais que je ne suis pas digne par moi-même »
« J’accepte de porter cette responsabilité »

C’est un geste qui unit l’amour et l’humilité.

Dans un monde où le pouvoir est souvent compris comme domination, l’étole rappelle que le
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véritable pouvoir chrétien est de servir, de souffrir et de se donner.

Dimension théologique : configurés au Christ
Le prêtre n’agit pas en son propre nom. Lorsqu’il célèbre les sacrements, c’est Jésus-Christ
qui agit à travers lui.

C’est pourquoi l’étole symbolise cette configuration ontologique au Christ Prêtre.

L’embrasser est, au fond, un acte profondément christologique :

reconnaître que le sacerdoce vient du Christ
accepter d’être son instrument
se souvenir que toute grâce vient de Lui

L’étole n’est pas un insigne de prestige, mais un signe de participation à la Croix.

Un appel à la pureté et à la cohérence de vie
Ce geste possède aussi une dimension morale très concrète.

Le prêtre qui embrasse l’étole dit implicitement :

« Je veux être digne de ce que je représente. »

Car il ne suffit pas de porter l’étole. Il faut vivre selon ce qu’elle signifie.

En ce sens, ce geste devient un examen de conscience silencieux :

Est-ce que je vis selon ma vocation ?
Suis-je cohérent avec ce que je célèbre ?
Suis-je fidèle au Christ dans le secret ?
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Une étole embrassée avec dévotion devient un appel à la sainteté.

Et quel lien avec vous ?
On pourrait penser que ce geste ne concerne que les prêtres. Pourtant, ce n’est pas le cas.

Tous les baptisés participent, d’une certaine manière, au sacerdoce de Jésus-Christ (le
sacerdoce commun des fidèles).

C’est pourquoi ce geste nous parle aussi.

1. Aimer ce que Dieu vous a confié

De même que le prêtre embrasse son étole, vous êtes appelé à aimer votre vocation :

votre famille
votre travail
votre mission dans le monde

L’accueillez-vous avec amour… ou la supportez-vous avec résignation ?

2. Vivre avec cohérence

L’étole nous rappelle qu’il ne suffit pas de « paraître » chrétien.

Vous aussi, vous avez une « étole invisible » : votre baptême.

Vivez-vous selon ce que vous êtes ?

3. Redécouvrir la valeur des gestes

Dans notre culture, le sens du symbole s’est affaibli. Pourtant, la foi chrétienne est riche de
signes :
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s’agenouiller
faire le signe de croix
embrasser un crucifix

Ces gestes éduquent l’âme.

Le baiser de l’étole nous enseigne que l’amour véritable s’exprime aussi par le corps.

Une leçon pour notre temps
Nous vivons à une époque qui tend à banaliser le sacré. Tout peut sembler relatif,
interchangeable, superficiel.

Face à cela, la liturgie — et des gestes comme celui-ci — nous rappellent qu’il existe des
réalités qui méritent respect, silence et révérence.

Le prêtre qui embrasse l’étole proclame, sans paroles :

« Ceci n’est pas une chose quelconque. Cela appartient à Dieu. »

Et cette affirmation est profondément contre-culturelle.

Conclusion : le baiser qui révèle un cœur
Le baiser de l’étole n’est pas un simple détail liturgique.

C’est un acte riche de sens :

amour du ministère
fidélité au Christ
humilité devant la mission
engagement pour la sainteté
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C’est un geste qui, bien que bref, renferme toute une spiritualité.

La prochaine fois que vous le verrez — ou que vous y penserez — souvenez-vous que la foi
chrétienne ne se vit pas seulement avec des idées, mais aussi à travers des signes visibles
qui nous conduisent à l’invisible.

Et peut-être, dans le silence, pourrez-vous faire votre propre geste intérieur :

embrasser ce que Dieu a placé entre vos mains… et le vivre avec amour.


